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L'OFFICE DE GRAND PRIEVR 
en tjibbaje çf ordre de Ctmy, ^ Vicaire ni 
en iceluj efi contentieux. Entre ^ 

O M Ican SefTcPrcftreDoâicurcnThcoIogicjf ^^w^ 
antien Religieux en rordrc^lcqucl après riuoir/j^/î/jfc 
efté pourueu & îixQi les fondions de loffice;^*^^ '-^ 
d'Aumofnier,& exerce Jes charges dcprcmicr/'^^^"' 
& fecod copagnon d ordre en ladite Abbaye,^''? 
fur la rclîg nation en fafaueiirparleficur d^Arboufe à prefent j,^^^;. 
Abbé & gênerai de Tordre^ à obtenu en Cour de R orne deu jc 
fignaturesde prouifion dudit office degrand Prieur ^relati* 
ues Fvne à lautrcj &: toutes deux par fupplcm cnt reciproqu c 
s'aydantes mutuellement pour vn mcfme cffcfl:. Du confcn- 
tement de tous \^% Religieux a eftc mis en poff efifioii ^ par le 
commandement derAbbc^enraffcmblee des SenieurSj a 
commence à exerccr^aefté trouble par vn deuoîutairequi 
s'cfl defifl:é»A eu main-lcuec des fruids faifîs à k rcqueftc d u 
ProcurcurgeneralderordrCj&du depuis aiouypaiiîblemct 
plus de dixhuift mois ; & fait pluficurs grandes rcparatios es 
lieux appartenants audit Office. En haine de ce qu'il co n tri- 
bu ë à rauanccm et delà rcftau ratio de Tordre & du rcftabliù 
fement de la règle en ladite Abbaye eft trauerfc par vue ve- 
xation affe<fkee. Et* 
Moyens par Dom Ican dc Brou 3 le quel pour prcuue de fa profcffion Je 
mil fondé & RcligieuxauditOrdre;,àproduid"tvnaac dcfcftueux&fuJ- 
ûoarcceuabk-peâ; de faufletC-Eft paruenu par voycsindircdes à la qualité 
de Dofteur en Droitît canonic , du quel corne de toute autre 
fcience, mefme d e ce qui cfl abfolu m et ncceflaire pour eftre 
Preftre &c Grand prieur de Cîuny ^eft tres-ignoranr,acflc 
promcuauaDtl'aage aux ordres facrccs. Apres auoir mis en 
pcfTeflion ledit Sc(rc5& iccluy recogneu pour Grad Prieur en 
plufieurs ades s'eft faitîl poutuoir par deuolut. Par {^ïy Bulles 
n*a exprimé fa pcnfion decinqccnsliurcsfurle Priorédela 
Margcrie,& parla fignature n'a exprimé que ladite pcnlïô cft 



en tilcre. A fLippriiiié le trouble dudit SeiTc par vn autre dcuo- 
lutaire, &lcdcfiftcmcnteiifuittc,a exprime faux énonçant 
en termes douteux la qualité de Religieux profcz: dudit Sef- 
fc,&r exposât qu^il s'cftoit intrus zuditoSicc temcritare^ropria^ 
quoy que luy mefmc 1 cuft mis en poiTeffion après Iccîture des 
prouifiôs* A rufcicé cefte inftanec par vengeance en indigna- 
tion de ce qu'il a cflc exclus du maniement de quelques de- 
pendcnccs du temporel de ladite Abbaye , par délibération 
capitulaire^cnraircmblce des Religieux defqucis le premier 
co me Grand Prieur eftoit led it Selle , cft rej etté par tous les 
Religieux-, qui font oppofaats & interuenanscn Tindance, a 
cfté mulclé par les formes &: peines reguliercs.Plaintcs &c in- 
formations contre hiy. Pour s'cxcufcrilproduift quelques 
ades par Iclqucls depuis on a eftc indulgenten fon endroîét^ 
enquoy afin deuîter&: fairrcefTerlefcandalc on en adiilî- 
mulélacaurc^aprcs admoneftemcnt preallable pour noter 
auant que punir» 

R ejj^onfes par ledit Sejfe aux ohieBions dudit p,,^.^^^^j^.^ 

de Brou. ^'Toifi 

T. Ce qui conflit uc le Grâd PiieurdcCIunyaudegrédeprc-gradPikurcft 

éminence auquel il eft en l'ordre eft la qualité deVicairc né jf Fumier en 

de l'Abbé, 2. Il n eft pas côftant que le Prieuré S.Sauueurdeie^Vbbcz^k 
Ncucrs foit côucntuelj & quandil leieroit ferltmonem txtin-^^'^^^^UQUMtn* 
gnitur ér perdit mmen benefictj^ & n*e fiant qu'acccflbirc ne peut l^uj^^e^ç^^*^" 
obliger fon principal aux Buhcs^anzvcmcnt principale fequere- on dco^nâ^zu 
fur namram accejforij y contre la Loy commune. 3. Le grand ^^^^^^^^ ^^^^ 
Prieuré ncfl conuentuelains vn office clauftral^&parconfc-BÎïnrs'?^ ^^ 
qnent ncjuy faut Bulles. 

I. Eftantvnanncxefi antien.&teljqucparlcscîrconftances ^ 
refultantcs des pièces produites par ledit SeiTejiln y a ^pp^"5^^siuj^ ■ 
rence quelconque de diftinftion entre les deux 5 qui ne iont point cils: «x- 
differens lyn de 1 autre^ qu'en ce que la fituatio de la dcmcu-^^"^^ P*^ J^s 
rc du grâd Prieur à Cluny eft cfloigncc de celle de S.SauueutiiicScflcV 
& des domaines endependansàNeuers & es enuirons^iln'a 
eflcnecc/iaire d exprimer plus precîfémcnt ^quc par la defî- 
gnationfouzlemotcolleitilMannexcs- 2* Parles prouifîons 
depuis cet ans des precedens grâds Prieurs^ à eux oâroyces 
parles Abbcz^ ou xi'a point faiil mention dudit Prioré plus 
ipecialcmcnr. 



LjJ^^j.^j.. i-P^r la promotion du dit ficui-d" A rboiife à la dignité d'Ab- 
boulé eftentré bé, l'cffice qu'il auoît dc Grand Prieur, n'a peu vacquer de 
rAbb"î/"c'^'' drDia,qu"dprcs qucrcflcftiôcftant.ngrccparlc Roy,& con- 
ciuD) iuffiteft ^"^'"^^ par le Pape, il a eu pnspolTcflïûn en vcttu de Bulles 
tHoni^rcs'ir ^"^^"^^ ^" Coui de Romc, tdlcmer.t que la procuration 
quciîc'i'ft" en ro"^"t rcfignation dudit office <-n f^.ucur dudit SclFe prece- 
pofll-filou de danr la priie de pcfTcffior. de T Abbaye, ledit office n'a peu 
pfinterk ^''*''l" ''' ^ ^ '^'""'^^ F "^'"".^ c 1 cdit ficu r A bh é s'en eftoit d émis 
tilt office. auparauant.Etcc quicft tres-côfid crable,la faculté d'en dif- 
poicr ne luy en pouuoitcftrecontcflccjiurques après l'an rc- 
uoludefa paifiblepoffcffion de l'Abbaye. 2. Quelque pre- 

texte de deuolut que peut al léguer ledit de Brou, il luytcroit 
\""c Vr"^"^" que fes prouifiôs font poftedeures à celles du- 
dit Scflc^qui eft pourucu auec hi claufe du deuolut, & les ter- 
mes généraux : qui excluent toutes prouifîons fublequcntes 
}iue^ï^m,Jfo,fmt alio ^uoui^ modo, ^ etiamfiùuoUfeB. (hectalil 
Le Grâtl Prieur rit„'/i ■ t n-c . 

^ok^&rc dievi ^' ^^ " '''t point eleaif, & n appert point qu'il l'ayecfté & fur 
IL\i"&^-?^ «poinarondoitauoirefgardaudcniieL- eftat dubencike, 

«Xeîviy ne" fî"^^^f^^«^î«Abbezyontpourueuruccemucniét quand 
peut eftre im- " ^ vacque par mort lans requérir l'approbation par les Rcli- 
F«?:;c f:r ^'""';; '• Q^^^^^^ J-cneaion fans en denicurer d'accord feroic 
gDacioo. "cccilairc, 1 ade de cômandcmcnt taift audit Scfle par l'Ab- 
bé en raiTcmblee des Senieurs liritcruention de tous les Re- 
! iigieux tcndans à ce qu'il foit maintenu , & leur oppofition 

contre ledit IcBrou^equipollcnt à vne cfleûiou formelle du^ 
dit SefTc , veumelme que i'caeûion ne feroit à defirer que 

j Pî'"'''^h°'fi'^,P'^ ceux qui doiucntobcïr,ce!uy qu'ils eftimcnt 

1. Simonie cna- plus dignc d cflre leur fupcrieur 

rp\;f iSô! J- ^'' ^^^^^ SelTe auokbaillé deniers au deuolutaire pour eftre 
i m. de démets tubrogceii s6 drojct.il pourroiteftrc argué dc Sitnonie, mais 
l «oEr,iî !L'"VP'y^™'^°^V'^.^e°"^^"^dimerla vcxatio, 



^:rrrdl;r«^>^lf^-ôplusàredireenccttêa^ion,^^^^^^^^^^ 
''"^^'f à"" »°"'""^'^q"^^ ^y^,f "^°ycn de Ce défendre de fon enncm v & 

c» faueardva "^^^'t de luy rnal faire. 2. Pour le regard de l'office d'Au 
d«ncpucux "^ol"icr,aippofiuonapparente,enceqiieleditSeires'cftop^ 



cHetii: Ab' 



pofc à laprîfc de pofrefTton de ceky qui en cftoit^ourucu par ^^ulîr fient a 
ledit aJr Abbé. Pour ce qui clt de k p^fton elle n eft cftein^ ^^iS^rl^u 
tc^ai ns fubfirte,toure cette obiedion n'efl: que calomnie qu4l auoicfurk Pri- 
va lieu de reprimer par anitnaduerfioneKempIairc, oréacïlysdii^ 
I. C eft vne lîmple propofiyon faite par ledit Seile> fans en ^^\l MdiT 
' nuoir cfté rcqu is.à laqu elle il n efl obligé par aucune padion^ nepucux. 
dclaqucllc IcxecutidiilLiy fcTit necefrai:rCj& cette remile dé- 
pend entièrement de luy &c ell vplontaire* 2. T^nt s'en faut J;^ .^""^Sdit 
que ce f lift luy puiiTe eftre obj e£té pour confidence-^ qu'il eff Scilc a promis 
louable d'auoi c tefmoign é de fc vouloir dcfpouiller pour re- ^^^^"ï^f i^^it 
ucitu'ccuxquitrauaillcntau rcltablnlcmeiitdcl ordrCj&lc- niimauté des 
dit de Brou fait voir que lemotifde fonanimofîtc n eft autre ïî^ciigicux rc~ 
que la contrariété de fes intentions à vn oeuure fi fàuorablc. t^Abb^ay^.^ ^' 

Par fentence de Meilleurs des Requeftes du Palais contra- 
d idoire fur produtStions des partieSidu 30 Januier 1627. ledit 
Sefle a cfté mainte nu, & ledit de Brou condamné auxdcfpés, 
dont ilcftappcllanr. 

Apres que la Cour a eft c faifie^ilaintcijedé appel comme 
d'abus de l'exécution de larcfîgnation faite par ledit lieur 
d'ArbourecnfaueurduditSeire^&dcsprouifions&prifedc 
pofî'eiTîo dudit ScfTe.&i de tout ce qui s'en eft enfuiuy^ &pour 
caufe dappelcomme d'abus^allegucfes griefs , qui ne font 
qu'vncrcdidc dcfes moyens en première inftance. 

Son dcffcing eftant, comme il paroift par toute la pour- 
fuitte 5 non d auoir loffi.cc de grand Prieur ^ ne le pouuant ca 
vertu de fon deuolut, mais de troubler ledit Seile en fa iouif- 
fan ce , ou de faire en forte qu'il foit depoffcdé au profit d'vii 
autre 5 ledit de Brou offre de fedemettredudit office s'il luy 
eft adiii gé ^ en faueur de la communauté des Beriediftins rc» 
formez qu'on a pro pofc d'introduire en T Abbaye de Cluny^ 
en laquelle ils ne font eftablis 3 ftirquoy ledit Sefle fupplie la 
Cour voir (es refponfes aux griefs &c aux eau fes d'appel , de 
fes contredits à la produftion dudit de Brou fur les appella- 
tions comme d'abuSjOuledit Seffc amonftré que le prétexte 
emprunté par ledit de Brou du projet non accomply de la 
reforme en ladite Abbaye ^u eft receuable ny coijfîd érable. 



